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QUI SERA 
LA GARBO 
de demain ? 

Dana quelques années d'Ici, une 
nouvelle QARBO, qui as sera élevée des 
rangs des Jeunes artistes du moment, 
aura probablement fait son apparition 
sur lea écrans du monda. 

Clarenee BROWN. qui est mieux 
indiqué que tout* autre personne pour 
oarler de la carriers de Greta GARBO. 

LE mimsTEiE u n 
•a été_constitué 

Le nouveau Gouvernement se présentera 
dès mardi devant les Chambres 

et réclamera le vote des pleins pouvoirs 

Irène HERVE Y 
a gui u est prédit une carrière dorée. 

admet qu'une telle probabilité nous est 
réservée dans un avenir prochain. 

Et Brown suit d'un oeil exercé l'évo­
lution da toutes les jeunes actrices qui 
sont actuellement dans la position que 
la vedette nordique orvupait U ? a dix 

L'opinion d'un connaisseur 
c La plupart de ces Jeunes artistes 

ont lea mêmes opportunités qui souri­
rent à Gexbo », dit-il. « Et, dans beau­
coup de cas. elles sont beaucoup moins 
favorisées. 

c Oreta Oarto travailla seule pour 
•sa liants Elle arriva * Hollywood U 
y s dix Bas et se trouva en butte a bien 
de* obstacles, dont le moindre n'était 
paa d'être une étrangère, seule dans un 
milieu nouveau 

f Très peu. sinon aucune des Jeunes 
actrices dont l'étoile commence à briller, 
sont confrontées avec les obstacles 
décourageants que Miss Garbo dut 
affronter. Il est vrai aussi que peu de 
personnes peuvent, actuellement, débu­
ter dans les rangs des figurants et 
atteindre le sommet de la gloire. Mais 
In jeunes artistes qui ont fait preuve 
d2 talent ont des avantages qui n'exis­
taient pas il y a dix ans. Les studios 
mettent à leur disposition des profes­
seurs de diction et d'élocution. et ils ont 
l'occasion d'interpréter le drame et la 
comédie sur la scène avant d'avoir a 
Jouer devant les caméras. 

Quelques-unes... 
« Parmi les Jeunes actrices qui com­

mencent S se faire remarquer, je crois 
que Maureen OSULLIVAN a le plus bel 
avenir. C'est une jeune fille d'une 
Intelligence exceptionnelle : elle est 
Intensément Intéressée dans son tra­
vail, elle n'est jamais satisfaite dé ce 
q-j'elle fait et cherche toujours à se 
parfaire. Chacune de ses compositions 
est meilleure que la précédente. Son 
Interprétation s d'Henriette » dans t Mtsi 
Barrett s est une des plus belles compo­
sitions qu'il m'a été donné de voir à 
l'écran ». 

Une autre Jeune artiste qui. d'aprrs 
•• célèbre metteur en scène, ne devrait 
avoir aucune crainte de l'avenii est 
Lu:se RAINFR. !» jolie et animée actrice 
viennoise, qui fait actuellement ses de-
buts au cinéma. 

« Je via Misa Rainer sur une scène 
do Vienne, durant mon voyage en 
Errope. l'année dernière ». continua 
Brown. c Elle me frappa aussitôt p»r 
sun talent et ne grâce. Et je n'hésite 
pas à dire qu'elle sera prochainement 
une des vedettes fêtées du cinéma » 

lOI NOTRt REDACTION PARISIENNI) 
Apres une journée consacrée à des 

négociation* définitives. M. Fernand 
BOUISSON. présidant de la Chambre 
des députes, qui avait été chargé de 
constituer le nouveau Cabinet, a réussi 
au cours de la nuit à terminer brtiiam-
ment la tache «us le chef de l'Etat 
avait imposé à son patriotisme et à ton 
dévouement, bien connus du paya. 

Durant tout le Jour, M. Fernand 
BOUISSON s'employa à recevoir Me 
personnalités politiques ainsi que las 
représentants des principaux groupes du 
Parlement A tout, Il exposa en détail 
lot lignes générales du programme qu'il 
entendait réaliser et leur demanda, 
sinon tour collaboration effective à la 
combinaison tn formation, du moins leur 
adhésion personnelle au principe dont 
s'inspirerait son action gouvernementale. 

Plusieurs de ces entretient firent naî­
tre dee ditfiouites d'entente, maie la foi 
ardente du président de la Chambre 
flans l'oeuvre future et l'ardente couva» 
tion dont il animait to i vues, parvinrent 
t surmonter lot susceptibilités, lot 
scrupules et lot refus qu'il avait tout 
d'abord vu naîtra. Seulement, peut-être, 
parmi certaine radicaux et le* groupes 
socialistes ne fut-il pas totalement I 
reoomponee do n e efforts, maie M cen-1 
fianoe générale «VU avait t u l'attirer | 
hd permettait, t M h . i t , alors qu'il s* 
rendait S l Elysée pour rendre compte 
au président de la République de lé ta l 
da ses négociation* do dooairer « que la 
plut difficile partie de ta tâche était 
accomplis et «ut sur ht bat* solide qui 
avait été établie, Il sertit tise d* preee-

...sur les rangs 
n y a deux autres Jeunes actrices en 

qui Brown a grand espoir 
s Cécilia PARKER est une d'entie 

el'es », dit-Il. « Elle a beaucoup de talent. 
De plus, une de ses plus grandes qualités 
est sa détermination. Plutôt que d'ac­
cepter une carrière médiocre à person­
nifier lee héroïnes de * westerns », elle 
accepta des rôles beaucoup moins Impor­
tants dans des films dramatiques Son 
premier rôle de ce genre, fut celui de 
m sceur de Oreta Garbo. rtans « Le voile 
rie» Illusions t 

L'autre jeune artiste que Brown 
observe avec intérêt est Irène HERVEY. 
qui est née et a été élevée a Santa 
Monloa. à l'ombre même des studios 
avec laoquam elle a maintenant un 
contrat. 

Quoique Mise Hervey n ait jamais loue 
dans un film réalisé par Clarence 
Brown. celui-ci a eu l'occesiun de l'ad­
mirer dans plusieurs autres productions 
A elle aussi il prédit une larriére dorée. 

Parmi lee Jeunes acteurs d'Hollywood 
qui promettent d'atteindre sous peu une 
vaste popularité-, Brown et plusieurs 
autres metteurs en scène citent Robert 
TATLOR et William HENRY qui se 
sont distingués dans plusieurs récents 
filais. 

Jeanne ROIJDOT. 

M. Fernand h.H'ISSON 
te nouveau Président du Conseil. 

LA COMPOSITION 

Le Maréchal PtTAIN 
qui devient Ministre d'Elai 

der, le soir même, à la constitution d'un 
ministère qui sursit la confiance du 

A ta tertio de l'Elysée le président de 
Is Chambre confirmait qu'il poursuivait 
Is réalisation da la combinaison. Après 
(ê t re restaure, M. Fernand BOUISSON 
retournait a la présidence de la Cham­
bre, où il recevait sueoestivement les 
personnalités appelées t K i rs parti* du 
nouveau Cabinet. 

Dans les ovl.eux politique» on prêtait 
au Gouvernement i intention de te pré­
senter tves le nouveau Cabinet diman­
che ou lundi au plus lard, devant la 
Chambre et. des cette séance, de récla­
mer de l'AssentMoe, l'octroi des pleins 
pouvoirs. M. BOUISSON, rompant avec 
l'usage se refuserait disaii-on à tout 

• i . . . . . . 

A 1 h. 19. M. Fernand Boulsson s 
fait connaître la composition de son 
cabinet, dont voici la liste officielle : 

MM. 
Prés, du Conseil ei 

Min. de Tinter p. BOUISSOM. 
Ministre* d'Etat. . t. CAILLAUX. Ed. 

H E R B U T, L. 
MARIN. Maré­
chal PtTAIN. 

Affaires Etrangère» P. LAVAL. 
Justice G. PERMOT. 
Querrt centra l M A U R I N . 
Marine PISTRI. 
Air Général OENAIN . 
Commerce LAUREMT-eVYNAC 
Finances PALMAOE. 
Education Nation* MARrO-ROUSTAM 
rrutaux Publics... PAGAMOH. 
Colonies Leuit ROLLIW. 
Travaux FROSSARO. 
Pensions PERPETTI. 
Santé Publions.... Ernett LAFOMT. 
p T T. George* MANUEL. 
Sous-Sec. d'Etat à la • V É _ -

Prés, du Conseil CATHALA. 
Le titulaire du ministère de l'Agricul­

ture a ete désigne, mais n'a pu être re-
joint. 

Le remplacement de M. William Ber-
irand. ministre démissionnaire d. la 
Marine marchande ne sera '"«^ i

l u e 

nuapres son retour de New-York, ou il 
doit représenter le France à l'arrivée de 
« Normandie ». 

M. Fernand Bouisson présentera ses 
collaborateurs au président de le Répu­
blique ce matin. 

simplement S M C 
cer sur le projet en f n terutin publie 
eu Ht question de oenftaetoo serait posée. 

En quittant l'Elysée, i » h 30, M Fer­
nand Bouisosn a fait,' aux membre** de 
kl- Presse, la déclaration - suivante : 

c Le président de ta République m'a 
demande de former le Cabinet. Je lui 
ai dit que M Laval était plus qualifié 
que moi. 

» M Albert Lebrun a insisté. J al alors 
déclaré A M. le président de la Répu­
blique que J'allais consulter les person­
nalités politiques, comme il est d'usage, 
et que Je lui donnerai ma réponse le 
plus tôt possible. Mon intention est de 
taire un Cabinet de l'union la plus 
large, s 

Le Président de ta Chaanbre 
accepte, en principe, 
de former la Cabinet 

M Fernand Souissor. en quittant 
l'Elysée, s'est rendu au Luxembourg, 
pour rendre visite S V Jesnneney. 
préaident du Sénat. 

M. Fernand Bouisson .'est readu, t 
10 heures, a la présidence du Conseil, 
où il a eu un entretien d'une demi-
heure avec M. P.-E. Flandin. 

A la sortie, le président de ia Cham 
are' s'est refusé à toute déclaration. 

M. Pernan-1 Bouisson, venant de faire 
te* visitée protocolaires, revi.-nt t 
10 h. 30 s la présidence de la Chambre 

M. Jammy Schmidt. députe radical-
socialiste de l'Oise, qui accompagnait le 
président Fernand Bouisson, lorsque 
celui-ci revint A la présidence, a déclare 
aux Journalistes qui l'interrogeaient : 

c M. Fernand Bouisson a vu le pré' 
aident Flandin. Il doit prendre "ontact 
avec les radicaux et recevoir M. Herrlot. 
Je pense qu'il fera une combinaison à 
peu prés semblable A la précédente. 

M. Fernand Bouisson a reçu M. Henry 

C'EST UNE RAFLE DE 6 MILLIONS D'OR 
qui aurait pu être faite en gare de Lille 

TRENTE-HUIT COUS COITErMT LE PRÉCIEUX MÉTAL ÉTAIENT PLACÉS DANS UN CHARIOT 
GRILLAGÉ QUE LES VOLEURS ONT FORCÉ POUR NE S'EMPARER QUE DE TROIS PAQUETS 

REPRÉSENTANT UNE YALEUR DE 465.000 FRANCS 

T datas portas oarsrtes 

Lara, ta 

LE RÉVEIL DU CINEMA » 

H. PALM A DE 
uut detrfenl Ministre -re. Finances 

disotun on arguant «trau cours au 
dosât do loue» tout s ete dit. Il se «se» 
untersi l de lire la déclaration irmister 
nelto Par ia suite, M Me orateurs veu> 
laiont parler sans te dosât sur ISS ptoens 
pouvest, H les M U t i r t M l'exprimer et 
ne leur répondrait pas et *smandoralt 

Journée de crise 
L'autre nuit, un peu avant i heures 

Ou matin, comme nous l'avons annonce 
dans nos dernières éditions d'hier, le 
Cabinet P.-E. Flandin était renversé, la 
Chambre ayant rejeté par 3*» voix 
contre 202 l'article unique du projet 
sur les pouvoirs étendus. 

Aussitôt qu'il eut connaissance au 
vote de la Chambre, le président de la 
Republique manda t l'Elysée M. Fer­
nand Bouisson et conféra longtemps 
avec lui de la situation. 

Il est certain que le chel de l'Etat m 
part au président de la Chambre de sop 
intention de lui confier 1* charge de 
former le nouveau Cabinet, car peu 
âpre*. M Fernand Bouisson recevait 
MM. Edouard Herrtot, François Plein. 
Georges Mandel. Léon Blum. Vincent. 
Auriol et Prossard. 

M. Bouition à i'Ely»st) 
Un service d ordre discret monte la 

garde devant le palais présidentiel et 
lait circuler les premiers curie u qui. 
svant appris Far leurs journaux la 
chute du ministère Flandin. ont la ten­
tation de s'arrêter devant rentrée au 
palais et de guetter 1 arrivée de» person­
nalités politiques. 

L'automobile de M. Fernand Buuisson 
pénètre * S h. 5 dans la cour d'honneur 
et s'arrête devant la véranda. 

Le président de la Chambre en des-
cend prestement; Il est souriant et dis­
pos. Il gagne, sans s'arrêter devant lea 
objectifs, l'antichambre et est introduit 
auprès de M. Albert Lebrun. 

M. Josepn CAILLAUX 
gui devient Ministre d'Etat. 

Patê, vice-président de la Chambre. 
I* secrétariat gênera) de 1» prési­

dence de la République communique à 
10 heures, la note suivante : 

« Le 'président de la République a 
chargé M. FiTnnnd Bouisson de tnrmer 
le nouveau Cabinet. 

» Le président de la Chambre a accep­
té en principe et reviendra a très bref 
délai donner «U chef dr l'Etat sa répon­
se définitive. » 

M. Fernand Bouitton 
commence ses démarchas 

M Fernand Bouisson a reçu succes­
sivement MM. Edouard Herrlot. Km est 
Laiont et Barety. 

En sortant de l'Hôtel de la Présidence 
où il avait été reçu en même temps que 
M. Edouard Herrlot par M. Fernand 

Lu porte non uadenassêe par laquelle 
sont passée les voleurs. 

Nous avons à peu près tout dit sur 
l'affaire de vol d'or relatée dans nos 
éditions d'hier, mais en poursuivant 
notre enquête nous avons recueilli d'inté­
ressants renseignements complémen­
taires. 

Des millions dans an chariot 
Mardi, S 10 h. M, le train 3S1 déposa 

en gare de Lille, trente-huit colis conte­
nant chacun ISS 000 francs d'or environ 
en pièces de ro dollars, en louis — des 
« Napoléons » en terme bancaire — 
et en lingots, soit au total prés de six 
millions d'or. 

On chariot grillagé les reçut S l'arri­
vée du t*am et- la* transporta dans le 
magasin affecté à la maison de trans­
ports Oeroncq. M DtJVBT. chef du 
dëBDt- de cette. 
du chargement'. Les corls 
sont pas camionnés. Une auto, 
intérieure, s'occupe de la • livraison à 
domicile. Aucune voiture de ce genre 
n étant disponible, Iseairi ataon fut remi­
se au lendemain. Les trente-huit colis 
passèrent la nuit dans l'entrepôt. 

Coté cour, le magasin est fermé par 
de solides portes S coulisses, mais coté 
quai, 11 en va autrement La porte for­
mée de lattes disjointe* n'est ni ver­
rouillée, ni cadenassée On place une 
chaîne pour donner l'impression qu'un 
cadenas rend l'entrée impossible, mais 
il n'y a rien au bout de la chaîne. Dans 
une encoignure un tonneau bouche un 
trou énorme par où un homme peut se 
glisser. 

Les voleurs arrivèrent par le quai, 
ouvrirent tranquillement la porte à 
claire-voie, pratiquèrent un trou dans le 
vrtiiage du chariot en forçant le* tige* 
de fer. passèrent la main dans l'ouver­
ture et prirent trois paquets su hasard. 

Au moment d'effectuer la livraison. 

U. DUVET, emplesjé de bureau de la 
Manon OermOey,«stc*Mè»*~le*m*, 

Si: OttVET whstatsr<l*'d*ra*t*Bat d e e | 
trois précieux colis. 

L'enoaête difficile 
Cet or était attendu par des banques 

lilloises de petite et moyenne impor­
tance, par l'intermédiaire de succursales 

Le chariot oui renfermait les trente-
huit paquets contenant de l'or. 

d'établissements bancaires bien connus. 
Il n'y a que la maison de transports 

qui soit lésée dans cette affaire. La 
plainte mit en mouvement les services 
de la Brigade Mobile de Lille et ce sont 
les inspecteurs Regouby. Pratx et Ble-
mant qui effectuent l'enquête. 

Il ne parait pas qu'il s'agit de voleurs 
professionnels, mais il semble plutôt 
que le forfait a été accompli par des 
voleurs occasionnels. Ceux-là auraient 
tout raflé, ceux-ci se sont contentée de 
peu... un demi-million II— 

Toutes constatations faites les enquê­
teurs interrogent les employés travail­
lant «on loin du hall qui reçut la vanta 
des cambrioleur* C'est surtout pour re­
cueillir, grâce à ces témoin*, les quel­
ques mdîee* Indispensables pour trouver 
la ssjntowi d'une affaire.qui ne comporte 

- donnée -«ne les policier» ont 
convoqué- au siège de la Brigade Mobile 
de nombreuse* personnes 

Les inspecteurs ne se dissimulent pas 
la difficulté de leur tache 

Mais le hasard, peut-être... 
A. L, 

LE PROCÈS MARIANI 
A LA COUR D'APPEL DE DOUAI 

IL A COMMENCÉ HIER PAR LES AFFAIRES « SECONDAIRES » : VIOLENCES ET CHANTAGE, 
PUIS ON ABORDA CELLE DES TIMBRES FISCAUX 

MARIANI ET 8ES * GANGSTERS > DEVANT LA COUR D'APPEL. 
On voit, de gauche S droite : Paul MARIANI, MANTEI. CASANOVA, ROSSl.d erriére lui Pierre MARIANI et eFreddw». 

Le procès Marlanl, qui vrnslt, hier 
vendredi, devant la cour d'appel de 
Douai, n'avait point attiré dans la salle 
d'audience de la quatrième chambre, 
pourtant exiguë, une assistance suffi­
sante S la remplir. C'est dire que l'ai-
faire du policier félon et de ses com­
plices semble avoir quelque peu perdu 
de son intérêt depuis l'audience du tri­
bunal de Lille 

L'affi 
l'u-

de violences contre 
da boxe Derency 

La matinée doit être consacrée, comme 
nous l'avons dit, à l'examen des fait* 
secondaires reproches aux deux anciens 
inspecteurs de la brigade mobile, Paul 
Marlanl et Vincent Hamel. 

L'arrivée des deux prévenus ne cause 
aucune sensation. 

Devant les magistrat* de la cour, Ma­

rlanl se présente sans arrogance. Bien 
pris dans un élégant complet gris clair, 
il contracte avec son ancien coUeguo 
Hamel. lourd et trapu. 

Le président Luro ne prend pas la 
souci de dramatiser l'affaire, n pressais 
lui-même, le rapport très condensé sur 
une «cène de violences reprochée s a s 
deux homme*. Ceux-ci «ont prévenu* 
d'avoir brutalisé le chauffeur de tsxt lil­
lois Derency. qui, ancien champion de 
boxe, était pourtant de taille à se dé­
fendre. (Lire la suite e* 2» pua»). 

M. iweru KOUSÏA* 
qui devient 

Ministre de l'Education Nattonatr 

Bouisson, M «van Deltas, président Ou 
Oroupe sarlementair* radical-ssoeUsie. 
t déclare que le président de is Cham 
bre «voit convoqué le minletre d'Etat et 
lui-même pour leur faire part de ses 
intentions. (Lire la suite en 2* page). 

Un violent séisme a fait 30.000 victimes an Beloutchistan 
LA VILLE DE QUETTA AURAIT ÉTÉ COMPLÈTEMENT DÉTRUITE 

QiavMa t*stsesratt a tronts 
tsars SS Is sapaSafJsa avant 
par I * 

Os* Hliarsaawii i Os Karachi et Os 
Laher» annoncent qu'un violent té tant 
t t s t produit dans ht région 0 * Quotia. 

dores et 0*10» «VU y sw MM arasa) itsa*» 
bro « * vMassss. 
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